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Ils sont arrivés Hayrabet Acalahan, Paul Dima, Pablo Katlirevsky, 
Ricardo Targino, Juan Torres, Carlos Carrera, Sebastián Hiriart, Julio Jorquera, 
Brenda Urlacher, Rosendo Ruiz, Anita Da Silveira, Carlos Arbeláez, Claudio Marques, 
Alan Foale, Niles Atallah, Stéphanie Boyd, Sergio Ramírez.

Ils arrivent aujourd’hui Antonio Jiménez, Damián Alcázar, 
Dominique Gerbaud, Argel Gómez, Iria Gómez, Diana Mª González Colmenero, Bruno Odar, 
Juan José Lozano, Yulene Olaizola, Maureen Prins, Gabino Rodríguez, Elena Varela.

Changements
  À la Cinémathèque 1, à 15h35 (p.57 du programme), Carmen Castillo n’assistera pas 
à la projection de son fi lm Pour tout l’or des Andes (V.F.). 
  À la librairie Ombres Blanches, à 16h, la rencontre Le cinéma fantastique mexicain 
prévue est annulée.
  Au Cratère, à 17h45, Daniel et Diego Vega n’assisteront pas à la projection 
de leur fi lm Octubre.

Fiesta 
LUNA LLENA
Concerts et spectacles
en plein air.
COUR DE L’ESAV À PARTIR DE 19H
PAF : 5€

AUTRE FILM EN COMPÉTITION PROJETÉ AUJOURD’HUI
MI ÚLTIMO ROUND JULIO JORQUERA [CHILI 2010 1H30] SAMEDI 19 MARS ABC_1 14H00

TEMPS FORTS
SOIRÉE CARLOS CARRERA

PROJECTION DE Backyard (El traspatio)
SUIVIE D’UNE RENCONTRE 

AVEC LE RÉALISATEUR

19H45 CINÉMATHÈQUE_1

TRAVERSE VIDÉO
VERNISSAGE DE L’INSTALLATION
El baño DE TERESA MARGOLLES

VERNISSAGE DE L’EXPOSITION 
Portraits croisés DE MATTHIEU FAPPANI

19H30 THÉÂTRE GARONNE

www.cinelatino.com.fr

Laís 
Bodanzky

Gustavo 
Taretto

AS MELHORES COISAS DO MUNDO
LAÍS BODANZKY 
BRÉSIL 2010 1H40

VERANO DE GOLIAT
NICOLÁS PEREDA 
MEXIQUE, CANADA, PAYS-BAS 2010 1H16

MEDIANERAS
GUSTAVO TARETTO 
ARGENTINE, ESPAGNE, ALLEMAGNE 2011 1H31

As melhores coisas do mundo, sorti en 2010 au Bré-
sil, est le troisième long-métrage de la cinéaste 
brésilienne Laís Bodanzky. Ce film offre une belle 
opportunité de porter un autre regard sur le Brésil, 

différent des thématiques abondamment abordées (les favelas, 
le football, le carnaval, etc.), et de découvrir l’univers surpre-
nant et méconnu de la classe moyenne brésilienne.
As melhores coisas do mundo est une comédie dramatique pleine 
de gaieté qui ose aborder des thèmes plus sombres, comme par 
exemple le tabou de l’homosexualité, aujourd’hui toujours très 
ancré dans la société brésilienne. Laís Bodanzky se place dans 
une optique différente de son premier film Bixo de sete cabeças, 
où elle nous embarquait dans l’univers fantasmé et méconnu 
de la drogue. Ce drame, une adaptation de l’ouvrage autobio-
graphique Cantos dos malditos, fut largement primé. En 2002, il 
reçut le prix du meilleur film au Grand Prix Cinéma Brésil.
As melhores coisas do mundo raconte le quotidien des adoles-
cents d’un lycée de São Paulo. Parmi les grandes villes du Bré-
sil souvent gagnées par l’individualisme, São Paulo occupe la 
première place. Cette région, qui concentre la majorité de la 
richesse économique du pays, souffre d’immenses inégalités. 
En se focalisant ici sur une catégorie sociale très spécifique, la 
réalisatrice dévoile, avec humour, les préoccupations de la « gé-
nération iPhone ». Les acteurs, pour la plupart débutants, ap-
portent souplesse et légèreté aux tabous abordés dans le film.
Au Brésil, une nouvelle tendance cinématographique est appa-
rue avec la sortie du film La Cité de Dieu (de Fernando Meirelles 
et Kátia Lund, 2002) en donnant la parole aux « gens ordinaires », 
auparavant méprisés par les grandes productions cinématogra-
phiques. As melhores coisas do mundo se situe dans cette veine. 
La réalisatrice s’est directement inspirée du quotidien des ado-
lescents pour construire son film. En mettant en scène ces jeu-
nes, elle nous restitue avec une grande fidélité un mois de leur 
vie. CAROLINA

SAMEDI 19 MARS ABC_1 19H50
MERCREDI 23 MARS ABC_1 17H05

Après des courts-métrages remarqués : Medianeras 
(2004) et Hoy no estoy (2007), Gustavo Taretto pré-
sente son premier long-métrage Medianeras.
Une nouvelle fois, le cinéaste argentin porte un re-

gard passionné sur la ville de Buenos Aires. À 13 ans, armé d’un 
appareil photo offert par son père, il commence à parcourir sa 
ville. « J’aurais voulu photographier les gens, mais j’ai toujours 
été trop timide pour oser le faire, alors j’ai commencé à photo-
graphier les immeubles. Eux ne s’offusquaient pas ! » Au fil du 
temps, il devient photographe et découvre, entre les immeubles 
et ceux qui les habitent, une relation à double sens qui va guider 
sa création : « nous sommes influencés par l’espace que nous 
habitons de même que nous l’influençons ». Ainsi, Taretto finit 
par aborder la condition humaine…
« Je filme comme je photographie. Je suis fasciné par les for-
mes pures, les trames, les textures. Les intégrer dans mes 
films apporte un côté étrange et artificiel qui, selon moi, ne nuit 
ni au récit, ni à la vraisemblance, ni aux émotions. Le meilleur 
exemple est Jacques Tati. »
Interrogé sur les raisons qui le poussent à développer cette fois 
encore les thèmes de la solitude urbaine et de la difficulté à 
rencontrer l’autre, et l’amour en particulier, Gustavo avoue que  
« c’est une question à régler sur un divan. J’entame une thérapie 
pour tenter de vous répondre avant la fin du festival ! ».
Dans un contexte social et une production cinématographique 
assez sombre en Amérique latine, ce film plein de poésie et 
d’humour aborde les sujets graves de façon limpide et légère. 
Gustavo Taretto ne se considère pas optimiste pour autant. « La 
vie est difficile, partout dans le monde. Mais, mon film ne mon-
tre pas ce qu’on attend de ce côté du monde. Ça pourrait avoir 
un lien avec le fait que tous mes ancêtres étaient nés en Italie ? 
Non je ne suis pas optimiste, mais parfois me viennent quelques 
espoirs. Medianeras en est un. » EMMA
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